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Au nom de la Haute école de travail social et de la santé Lausanne, je vous souhaite la bienvenue 
au colloque « dettes et santé : enjeux et regards croisés », que la HETSL organise en 
collaboration avec Dettes conseil Suisse, la HETS-GE et la Fondation genevoise de 
désendettement et avec les soutiens financier du FNS et logistique de la Swiss Money Week. 

Je tiens à remercier chaleureusement ces partenaires, tout comme les personnes qui ont rendu 
possible cet événement, et notamment le comité d’organisation autour de Caroline Henchoz, 
avec Sophie Rodari (HETS_GE), Johanna Velletri (FgD), Pascal Pfister (DCS) et Tristan Coste 
(HETSL). Un grand merci aussi aux collègues du service de communication, du service 
informatique et de l’intendance de la HETSL ainsi qu’à Alterstart-Food pour l’organisation du 
repas et tout particulièrement aux interprètes Corinna Timm et Jessica Hendry, qui méritent toutes 
et tous d’ores et déjà un grand applaudissement, car sans elles et eux cette journée ne pourrait 
tout simplement pas avoir lieu. 

Un merci finalement à l’ensemble des spécialistes de l’intervention sociale, de la prévention, 
du monde scientifique et des institutions étatiques, que vous découvrirez tout au long de la 
journée, et qui à travers leurs contributions feront de ce colloque, ensemble avec vous, le public 
qui vient aujourd’hui assister en grand nombre aux débats prévus, un événement dont 
l’importance dépasse les murs de la HETSL et qui confirme la triple mission qu’ont les HES à être 
un lieu de partage de savoirs. 

Tout d’abord, c’est un partage de savoir dans l’espace public. Car il fait partie du rôle d’une 
Haute école de rendre accessible à un large public les résultats de nos recherches scientifiques. 
Je suis très heureux de voir aujourd’hui deux enquêtes pionnières présentées sur le lien entre 
dettes et santé, l’une portée par une équipe de recherche réunissant la HETSL et les Universités 
de Lausanne et de Fribourg, l’autre par la Haute école de gestion de Genève et la Fondation 
genevoise de Désendettement. Des enquêtes qui mettent en lumière l’expérience très stressante 
que vivent les personnes incapables de payer leurs factures, la pression exercée par des 
créanciers et la stigmatisation sociale. Des phénomènes qui ont inévitablement un impact sur 
l’état de santé mentale et physique des personnes endettées et qui peuvent les amener à 
renoncer à l’accès aux soins pour des raisons financières. Ces résultats sont évidemment à 
mettre dans le contexte des récents chiffres publiés sur la pauvreté des familles en Suisse et du 
constat que nous n’avons donc pas à faire à un phénomène marginal. Nous avons à faire à un 
phénomène d’une certaine urgence sociale qui oblige les politiques sociales à s’attaquer aux 
raisons même du surendettement : la baisse du pouvoir d’achat, l’augmentation des loyers et 
l’augmentation des primes de l’assurance-maladie. Espérons que l’acceptation de la 13ème rente 
AVS ouvre un champ des possibles jusque-là inattendu, et que les débats actuels autour de 
l’avant-projet de la loi fédérale sur les poursuites puissent s’inspirer des résultats de nos 
recherches. C’est en tout cas une mission légale des HES de contribuer au bien commun et nous 
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sommes heureux d’y contribuer avec des colloques comme celui-ci qui ouvrent assurément des 
pistes de réflexion qui puissent être mobilisés par le monde politique et l’ensemble des 
professionnel·le·s concerné·e·s. 

Et c’est là notre deuxième mission, qui est celle d’un partage de savoirs entre le monde 
académique et le monde de la pratique. Aujourd’hui, nous ne discutons pas seulement d’un 
état de lieux des recherches scientifiques, mais aussi des actions concrètes qui se déploient sur 
le terrain. Comme le premier, ce partage fait aussi partie de l’ADN d’une Haute école que ce soit 
au niveau de l’enseignement, où nous sommes en permanence amenés à renforcer notre 
capacité de faire évoluer, en lien étroit avec les partenaires de terrain, les contenus de nos 
formations, pour préparer les professionnels de demain aux défis de la pratique et essayer 
d’anticiper les évolutions des métiers, mais aussi de la recherche qui se veut de nourrir les 
pratiques professionnelles et, inversement, intègre dans les recherches les connaissances 
pratiques et professionnelles. On ne peut en effet pas insister assez sur l’importance des 
pratiques professionnelles et la nécessité de penser leur évolution dans le soutien des personnes 
endettées pour leur permettre de retrouver enfin un contrôle sur leur situation financière et donc 
de santé. Il serait par exemple important de renforcer cet aspect dans la future loi, mais cela pose 
bien sûr la question des ressources et des moyens financiers, tout comme il est important de 
discuter pratiquement des enjeux de la dette sur la caisses-maladie ou l’alimentation ; ou encore 
sur le non-recours aux prestations sociales. Pour discuter de cela, rien de mieux que de croiser 
les regrads, et vous trouverez cet après-midi des représentants de multiples structures de terrain, 
des Offices de poursuites et des curatelles, services sociaux publics de différentes cantons et 
villes et des associations comme CSP et Caritas ou des organisations comme la FRC ou le GREA 
qui animeront, ensemble avec des chercheuses et des chercheurs, des ateliers sur ces 
différentes thématiques. Que ces échanges intéressent, l’afflux de personnes dans le public de 
différents horizons professionnels le montre également, et on s’en réjouit beaucoup.  

Und zum Schluss noch ein paar Worte auf Deutsch, mit denen ich die Besucher aus der 
Deutschschweiz willkommen heissen darf. Die heutige Tagung stellt zentrale Fragen zum 
Zusammenhang zwischen Verschuldung und Gesundheit: Welche Verschuldungssituationen 
sind am stärksten mit gesundheitlichen Problemen verbunden? Welche Gruppen in der 
Bevölkerung sind besonders gefährdet? Wie gehen verschuldete Personen mit finanziellen 
Belastungen und gleichzeitigen Gesundheitsproblemen um? Wie kann man ihnen gleichzeitige 
Unterstützung in beiden Problemfeldern geben? Dies sind Fragen, die letztlich zu einem 
Wissensaustausch zwischen dem Gesundheits- und dem Sozialwesen einladen, in der 
Hoffnung, dass dieser Austausch dazu beiträgt, das zu überwinden, was der Soziologe Pierre 
Bourdieu als Feldeffekte bezeichnete, d. h. die Logik der Abschottung, des Wettbewerbs und der 
Hierarchie zwischen den Berufen im Sozial- und Gesundheitsbereich.  

Et de renforcer l’autonomie et la capacité d’agir des personnes endettées, car c’est de cela qu’il 
s’agit finalement, comme nous le rappelait à juste titre l’anthropologue étatsunien décédé il y a 
trois ans, David Graeber, qui dans son libre « Dette. 5000 mille ans d’histoire » nous disait :  

Si l'histoire montre quelque chose, c'est qu'il n'y a pas de meilleure façon de justifier des relations 
fondées sur la violence, que de les recadrer dans le langage de la dette - surtout, parce que cela 
donne immédiatement l'impression que c'est la victime qui fait quelque chose de mal. 

Pour que la HETSL puisse jouer ce rôle de mettre en dialogue les savoirs et contribue à ce que 
les personnes concernées puissent retrouver leur dignité, nous nous réjouissons de votre 
participation active tout au long de la journée - en ce sens, je vous souhaite un excellent 
colloque – und interessante Begegnungen! 
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